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1.1. Le Programme Safir
Le Programme Safir est une initiative régionale dédiée à promouvoir les Objectifs de Développement 

Durable (ODD) et l'intégration économique des jeunes dans sept pays d'Afrique du Nord et du 

Moyen-Orient : Algérie, Egypte, Jordanie, Liban, Maroc, Palestine et Tunisie. Le programme se 

concentre sur l'activation de l'engagement civique des jeunes et le soutien de projets à fort impact 

social, culturel et environnemental.

Safir se focalise sur l'appui à plus de 1000 
jeunes en facilitant le développement de leurs 
initiatives. Les 45 projets les plus prometteurs 

ont reçu des subventions et un accès à un 
programme d'accélération.

La structuration d’un réseau d’acteurs régionaux 
pour l’accompagnement, comprenant 18 

établissements d’enseignement supérieur et 
de recherche et 7 structures spécialisées dans 
l’entrepreneuriat innovant, renforçant ainsi leur 

capacité à soutenir la jeunesse.

L’accompagnement des 
jeunes porteurs de projets : 

Le renforcement du réseau 
régional d’accompagnement : 

Safir c’est : 

Le programme aspire à instaurer une dynamique durable d'engagement citoyen, avec l'intention 

que les effets bénéfiques de Safir perdurent bien après sa conclusion initiale.
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1.2. Parties prenantes
l’Institut Français et coordination du projet : Le Programme Safir est financé par l'Union 
Européenne et coordonné par l'Institut Français, en charge de la distribution des subventions. 
Relevant du ministère des Affaires étrangères et du ministère de la Culture, l’Institut Français 
promeut la culture française et la coopération internationale.

CFI et soutien aux médias : CFI, opérateur public français de coopération médias, apporte 
son expertise en développement des médias et alloue des subventions aux projets médiatiques 
soutenus par Safir, promouvant ainsi le débat et la sensibilisation aux ODD.

ANND et plaidoyer : Le réseau régional ANND, composé d'organisations de la société civile de 12 
pays arabes, se concentre sur le renforcement de la société civile et la promotion de la démocratie 
et du développement durable. L’ANND dirige les activités de plaidoyer et sensibilise les jeunes 
bénéficiaires de Safir sur l'Agenda 2030.

AUF et accompagnement académique : L'AUF, une association regroupant un millier d'institutions 
académiques francophones, est en charge du suivi de l'accompagnement des projets étudiants-
entrepreneurs et du développement d'espaces d'innovation au sein de son réseau universitaire.

Lab’ess et incubation de projets : Le Lab'ess, premier incubateur tunisien de projets à impact social 
et environnemental, apporte un soutien à l'entrepreneuriat social et à la société civile, renforçant 
les compétences des structures d'accompagnement à l'entrepreneuriat innovant (SAEI) dans le 
cadre de Safir.

Pitchworthy / Bloom et accélération de l'entreprise : Pitchworthy / Bloom, accélérateur 
libanais ayant mentoré un grand nombre d'entreprises sociales, travaille en tandem avec le 
Lab’ess pour améliorer les compétences des SAEI et étendre le réseau régional de ces structures 
d'accompagnement.

1.3. Objectifs du référentiel de qualité
Ce guide a pour objectif de créer un standard de qualité pour appuyer l'essor de l'entrepreneuriat 
social innovant mené par les jeunes dans la région MENA. Il vise à fédérer les connaissances et 
les compétences acquises par les sept structures d'accompagnement à l'entrepreneuriat innovant 
renforcées par le programme Safir.

Les meilleures pratiques recensées dans ce guide reflètent l'expertise développée au sein de 
l'écosystème entrepreneurial social dans le cadre du programme Safir. Une importance particulière 
sera accordée à l'analyse des défis spécifiques à l'accompagnement des entrepreneurs sociaux 
dans les pays concernés, en mettant l'accent sur :

• L’harmonisation des programmes : Le référentiel vise à unifier les approches et les 
méthodologies des programmes d'incubation et d'accélération établis par les structures 
d'accompagnement, favorisant ainsi une meilleure synergie régionale.

• L’importance du  réseau : Le guide mettra en exergue la nécessité d'un réseau régional 
solide, incluant structures et jeunes entrepreneurs sociaux, contribuant à une dynamique 
collaborative régionale.

• Le renforcement des compétences : Le processus collaboratif d’élaboration du guide 
développer mettant l'accent sur les défis spécifiques liés à l'entrepreneuriat social dans 
la région MENA, permettra le renforcement des compétences des différents acteurs et 
de la capacité des intervenants à fournir un soutien efficace et adapté aux besoins des 
entrepreneurs sociaux.

1.4. Destinataires
Ce guide s’adresse aux Structures D’accompagnement à L’entrepreneuriat Innovant qui souhaitent 
mettre en place un programme d’accompagnement à l’entrepreneuriat social, à dimension 
régionale. Il s’adresse aussi aux Jeunes entrepreneurs sociaux de la région MENA afin d'affiner leurs 
connaissances et expertises basées sur les meilleures pratiques de l'écosystème entrepreneurial 
social. Enfin, il s'adresse, également à tout acteur impliqué dans des projets mêlant réalisation des 
ODD et entrepreneuriat social dans la région MENA.



ECOSYSTÈME DE 
L’ENTREPRENEURIAT
SOCIAL (ES) DANS LA 
RÉGION D’AFRIQUE DU 
NORD ET DU MOYEN-
ORIENT
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2.1. L’Economie Sociale et Solidaire (ESS) et 
l’Entrepreneuriat Social (ES)
Qu’est-ce que l’économie sociale et solidaire ? Qu’est-ce que l’entrepreneuriat 
social ?

Dans la région MENA, l'Économie Sociale et Solidaire (ESS) ainsi que l'Entrepreneuriat Social 
(ES) ont connu un essor significatif au cours de la dernière décennie. Ces concepts reflètent une 
évolution des pratiques économiques vers davantage de considération pour les enjeux sociaux et 
environnementaux.

Essence de l'ES
L'ES, concept promu par le lauréat du prix Nobel de la Paix « Muhammad Yunus », est une 
forme d'entrepreneuriat où l'efficacité économique est mise au service de l'intérêt général. Les 
entreprises sociales visent à résoudre des problèmes sociaux ou environnementaux négligés par 
l'État et le marché, en s'assurant que les profits soient réinvestis dans d'autres initiatives à impact 
social. L'ES se distingue par son accent sur l'innovation sociale et ne requiert pas obligatoirement 
une gouvernance participative, contrairement à l'ESS.

Diversité des approches dans la région MENA
Aborder l'ESS et l'ES dans la région MENA présente des 
défis en raison des interprétations qui varient en fonction des 
contextes culturels. Dans les pays anglophones de la région, 
le terme "entrepreneuriat social" est souvent préféré et 
correspond à une réalité différente de celle de l'ESS.

Cadres juridiques et exemples nationaux
En dehors de la Tunisie, où un cadre juridique spécifique 
aux entreprises sociales est établi, les pays de la région 
MENA ne possèdent pas de législation dédiée. Les 
entrepreneurs sociaux utilisent divers statuts juridiques 
existants pour opérer. À titre d’exemple, le Maroc, dans 
sa stratégie nationale pour l’ESS de 2010-2020, définit le 
secteur comme un ensemble d’initiatives économiques qui 
aspirent à une production, consommation et épargne qui 
soient respectueuses des individus, de l’environnement et 
des communautés locales.

L’entreprenariat social et l’économie 
sociale et solidaire offrent une nouvelle 
vision de la société qui ne sépare pas 
l’activité économique de la participation 
active des citoyens à la société.

L’ESS représente :
Egypte :

• 7,7% du PIB
• 0,6% de la population active

Tunisie :
• 1% du PIB
• 4% de la population active

Maroc :
• 2% du PIB
• 3% de la population active

Source : «Economie sociale et solidaire : 
Vecteur d’inclusivité et création d’emplois dans 
les pays partenaires ?», Banque européenne 
d’investissements, Femise, 2014.
(Banque européenne d’investisements - Femise, 2014)

Les secteurs d’activités de l’Economie Sociale et Solidaire 

Dans la région MENA, l'Économie Sociale et Solidaire (ESS) ainsi que l'Entrepreneuriat Social (ES) 
sont des domaines naissants. L'absence de définitions établies et de reconnaissance formelle rend 
difficile la quantification exacte de l'ESS en termes de taille et de diversité sectorielle, dans un 
environnement où sa contribution aux économies locales reste limitée.

L'ESS est principalement structurée autour de trois formes juridiques : coopératives, mutuelles et 
associations. Chacune a tendance à se concentrer sur des secteurs spécifiques. Par exemple, les 
données du Maroc indiquent :

• Coopératives : 12 022 recensées, avec une prédominance de 66,4% dans le secteur agricole.

• Mutuelles : 50 entités, principalement dans les assurances et la santé.

• Associations : Environ 90 000, avec 22% œuvrant dans le développement local et 22% 
dans le secteur culturel.

L'entrepreneuriat social quant à lui se déploie dans une vaste gamme de secteurs pouvant être 
regroupés en deux grandes catégories, incluant fréquemment des entreprises sociales dans le 
domaine des nouvelles technologies. 

Un projet 
économiquement 

viable.

Une finalité 
sociale et ou 

environnementale.

Principes de l'ESS
L'ESS regroupe des organisations qui, tout en poursuivant des objectifs de 
nature sociale ou environnementale, s'alignent sur des valeurs spécifiques. 

Ces organisations adoptent diverses formes juridiques telles que les 
associations, coopératives, mutuelles et entreprises sociales.

Une lucrativité limitée : le projet n’est 
pas une fin en soi mais un moyen au 

service de l’objet social.
Une gouvernance 

démocratique et participative.
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ENVIRONEMENT SOCIAL

• Energies renouvelables
• Habitat durable
• Recyclage
• Gestion des déchets et de l’eau
• Agriculture

• Education

•  Santé et services sociaux

•  Culture et patrimoine

•  Finance et microfinance

Agritech

Environement et impact social

Secteur d’activités des entreprises sociales en Tunisie

Art et artisanat

Loisir et tourisme

Éducation 

Santé

Transport

Emergence de l’ESS dans la région  

Depuis les années 80, l'ESS et l'ES se sont développés dans la région MENA, connaissant une 
expansion rapide ces dix dernières années. Ils sont aujourd'hui reconnus comme des leviers pour 
le développement durable, la création d'emplois et la revitalisation des économies locales.

En Algérie, la touiza, un système d’entraide 
et de coopération traditionnelle qui permet 
de prêter une assistance occasionnelle à 
un membre de la communauté.

Longue tradition de pratiques 
d’entraide et de solidarité sur des 
bases communautaires ou religieuses, 
qui constitue un terreau favorable au 
développement de l’économie sociale et 
solidaire.

Aujourd’hui : l’essor de l’ESS est fortement 
appuyé par les organisations de la 
coopération internationale.

Années 80-90: la Banque Mondiale et le Fonds 
Monétaire international imposent aux pays 
arabes les plans d’ajustements structurels, 
entrainant un désengagement de l’état dans 
certains secteurs mais favorisant l’émergence 
d’initiatives pour combler ce désengagement.
( Ahmed-Zaid et al., 2013). 

En Tunisie, berceau des révolutions 
arabes, le nombre d’associations est passé 
de 9 500 en 2010 à 14 000 en 2012.

Printemps Arabes (2011): A travers ces 
révolutions, les populations dénoncent 
les fortes inégalités sociales et leurs 
attentes d’un changement rapide. Grâce 
à une libération du pouvoir, le nombre 
d’initiatives va exploser.

3%

13%

13%

17%

18%

18%

18%

2.2. L’écosystème entrepreneurial dans lequel le 
programme Safir a été mis en œuvre  
Le contexte socio-économique et politique de la région MENA

• Jeunesse prédominante : Avec 65% de sa population âgée de moins de 30 ans, la région 
possède un potentiel significatif de croissance et de dynamisme économique.

• Taux de chômage élevés : Le chômage des jeunes est particulièrement préoccupant dans 
la région MENA, avec un taux deux fois plus élevé que la moyenne mondiale en 2019. Des 
pays comme la Tunisie et la Palestine connaissent des taux alarmants.

• Disparités Hommes-Femmes : Le taux d’activité des femmes est significativement inférieur 
à celui des hommes, révélant des inégalités de genre sur le marché du travail.

• Disparité Éducation-Emploi : Les jeunes diplômés sont plus touchés par le chômage que 
les non-diplômés, en partie à cause d’un déséquilibre entre les emplois disponibles et les 
niveaux d’éducation.

• Secteur public dominant : À l’exception du Liban, le secteur public prédomine sur le 
secteur privé, ce qui limite les opportunités d’emploi, surtout en Égypte, Tunisie et Jordanie.

Ce cadre socio-économique a plusieurs implications :

• Déséquilibre Emploi-Formation : Une grande partie des jeunes travailleurs occupent des 
postes qui ne correspondent pas à leur niveau d’éducation.

• Secteur informel conséquent : Le secteur informel représente une part importante du 
PIB et de l’emploi dans la région.

• Émigration et fuite des cerveaux : Un nombre croissant de jeunes quittent la région, en 
quête de meilleures perspectives, ce qui sape le potentiel de développement économique 
et entrepreneurial.

• Instabilité politique et sociale : Les tensions économiques ont contribué aux soulèvements 
des Printemps Arabes et peuvent mener à une radicalisation des jeunes confrontés au 
chômage et à l’absence de perspectives.

Source : Chiffres de 2022 issus de Entrepreneurs of Tunisia.
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Dans ce contexte, l'ESS et l'ES apparaissent comme des solutions prometteuses pour l'insertion 
économique des jeunes. Inversement, cette jeunesse éduquée pourrait être le moteur de 
l'émergence et du développement de l'entrepreneuriat social dans la région.

Une population jeune et motivée à l’idée d’entreprendre
La région MENA est une des régions du monde qui possède le 
pourcentage le plus élevé de futurs entrepreneurs.
L’entrepreneuriat est perçu de manière positive au sein de la 
population. Selon une enquête sur la jeunesse arabe, 83,2% 
des jeunes de la région MENA estiment que « la création d’une 
entreprise est considérée comme un bon choix de carrière». A titre 
de comparaison, ce pourcentage atteint 70,9% dans les pays en 
développment et 62,2% dans les pays européens.

L’exception algérienne

L’Algérie fait peut-être exception dans la région puisque l’économie 

sociale et solidaire a été développée par le haut, par l’État. Dans les années 

90-2000, l’État à travers la création de l’Agence de Développement 

Social, va  développer l’économie solidaire pour répondre aux problèmes 

de précarité et de pauvreté. L’État joue ainsi un rôle important dans 

l’encadrement et l’accompagnement des initiatives d’économie sociale 

et solidaire, ce qui peut freiner l’émergence d’un secteur de l’ESS à part 

entière ( Ahmed-Zaid et al., 2013)

Panorama de l’écosystème entrepreneurial dans la région MENA 

Rôle du secteur public 

Dans la région MENA, l’implication du secteur public dans le développement de l’ESS diffère d’un 
pays à l’autre mais tous ont reconnu la contribution de l’ESS à la réalisation du développement 
durable. Voici quelques exemples : 

• La Tunisie est le pays étant allé le plus loin 

dans cette reconnaissance en adoptant 

en 2020 une loi donnant naissance à un 

label ESS pour les entreprises sociales. 

Cette reconnaissance s’accompagne 

de plusieurs dispositifs permettant 

de donner un cadre réglementaire et 

fiscal adapté aux entreprises sociales. 

Cependant, trois ans après son adoption, 

les décrets d’application sont toujours en 

attente.  

La loi du 30 juin 2022 relative à l’économie 

sociale et solidaire, a permis de :

• Définir des critères de labélisation d’une 

entreprise de l’économie sociale et solidaire.

• Créer trois institutions de gouvernance et de 

développement de l’ESS.

• Créer des mécanismes de financement 

adaptés, d’un pourcentage de commandes 

publiques et d’incitations fiscales et financières.

• Le Maroc fait également partie des pays les plus investis dans le domaine de l’économie sociale 

et solidaire :  

• 2005 : adoption de la stratégie d’Initiative Nationale pour le Développement Humain 

afin de renforcer les initiatives d’ESS.  

• 2010 :  adoption d’une stratégie nationale de l’Economie Sociale et Solidaire. A 

travers cette stratégie, plusieurs cadres juridiques ont été révisés, notamment ceux sur 

les coopératives et le commerce équitable. A l’horizon 2030, le Maroc ambitionne une 

contribution de l’ESS au PIB à hauteur de 7,4% et l’adoption d’une loi-cadre sur l’économie 

sociale et solidaire.

 • Au Liban, le gouvernement a mis en place un dispositif pour inciter les banques à soutenir 

l’ESS, la circulaire 331 qui garantit aux banques un remboursement de 75% en cas d’échec du 

remboursement du prêt par la startup. 

Depuis 2011, la fondation Orange organise le prix 

Orange de l’Entrepreneurait Social en Afrique et 

au Moyen Orient. Les filiales du groupe Orange 

dans les pays concernés sélectionnent et élisent 

trois projets innovants, qui seront ensuite mis 

en concurrence devant un jury international. Les 

finalistes béneficieront d’un accompagnement 

personnalisé et d’un financement.

L’objectif de ce prix est de détecter les jeunes 

start-up technologiques à impact positif. Au-

delà de ce prix, cette compétition offre une 

opportunité de visibilité et de mise en réseau 

pour les entrepreneurs à impact.

Rôle du secteur privé  

• L’intervention d’investisseurs privés : on 
note un intérêt croissant des investisseurs 
occidentaux envers les startups arabes, 
stimulant la création d'incubateurs et 
d'accélérateurs privés comme Flat6Labs, 
un acteur clé du capital-risque dans la 
région MENA.

• L’action des entreprises privées, RSE et 
fondations : elles soutiennent directement 
les entrepreneurs sociaux ou les structures 
d'accompagnement entrepreneurial.

Un exemple notable est le groupe OCP 
au Maroc, qui à travers sa fondation 
OCP Entrepreneurship Network, finance 
et appuie techniquement des projets 
d'entrepreneuriat social et innovants.

Ces démarches du secteur privé sont fondamentales pour le développement durable de l'ESS, en 
offrant des ressources financières et un soutien essentiel aux initiatives entrepreneuriales à impact 
social dans la région.

Le secteur privé contribue de manière significative à l'essor de l'Économie Sociale et Solidaire 
(ESS) dans la région MENA, notamment à travers :

PRIX ORANGE DE 
L’ENTREPRENEURAIT SOCIAL

LA LOI ESS EN TUNISIE, UNE 
PREMIÈRE DANS LA RÉGION
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Mécanismes de financement 

Ces mécanismes financiers reflètent une diversité de soutiens disponibles pour l'ESS. Toutefois, 
les contraintes réglementaires et la priorisation de certains secteurs font de l’accès au financement 
un réel défi. 

• Fonds publics : Bien qu’il n’existe pas toujours des fonds exclusivement réservés à ce secteur, les 
pouvoirs publics de la région MENA participent au soutien financier des initiatives de l'ESS.

- Maroc : Le programme Moazara, soutenu par le ministère concerné, attribue des subventions 
aux coopératives et autres entités de l'ESS.

- Égypte : Le Social Fund for Development, établi avec l'aide du PNUD, finance des 
programmes de développement durable via des micro-crédits.

• Subventions : Les entrepreneurs sociaux ont accès à des subventions à travers des programmes 
de soutien à la société civile, souvent financés par des donateurs internationaux ou des fondations 
privées.

• Fonds d'investissement à impact : Ils ciblent des secteurs spécifiques, surtout ceux à forte 
composante technologique.

- Liban : Insure & Match Capital, avec le soutien américain, appuie les entrepreneurs de 
divers secteurs.

- Égypte : Egypt Ventures Acumem investit dans des startups innovantes et créatrices d'emplois.

• Finance solidaire : C’est une option pour les entrepreneurs sociaux mais elle reste limitée dans la 
région, à l'exception notable des agences de microcrédits qui soutiennent principalement le micro-
entrepreneuriat.

• Crowdfunding : Des plateformes de financement participatif existent, mais en l’absence de cadre 
légal, les entrepreneurs passent par des plateformes implantées à l’étranger. 

Maroc : Smala & Co, plateforme de crowdfunding pour projets à impact, s'est initialement implantée 
initialement implantée en France avant de revenir au Maroc suite à la loi 15-18 réglementant le 
crowdfunding. 

Disponibilité de l’expertise

Bien qu'il soit difficile de le mesurer précisément, la région MENA connaît une croissance notable 
d'initiatives et d’efforts collectifs visant à aider les entrepreneurs à développer leurs projets.

Flat6labs soutient les entrepreneurs innovants 

de la région à travers un accompagnement et un 

financement de démarrage, il est présent au Liban, 

Tunisie, en Egypte et en Jordanie.

Incubateurs et accélérateurs

Le nombre de ces structures d'accompagnement a considérablement augmenté, offrant des 
programmes variés incluant formation, mentorat, réseautage, et parfois des financements. Ces 
derniers sont souvent gratuits, soutenus par des bailleurs de fonds internationaux ou nationaux.

Fondé en 1980 en Inde, Ashoka a pour but d’identifier 

et de soutenir les entrepreneurs sociaux innovants qui 

veulent initier un changement social.

Depuis 2003, la plateforme Ashoka Arab World s’est 

constituée et réunit 12 pays de la région.

Réseaux d'entrepreneurs

Divers réseaux facilitent les échanges, l'accès à des événements et à du mentorat. En Palestine par 
exemple, des réseaux informels en ligne invitent les entrepreneurs au partage d’expériences et de 
savoir-faire.

Clubs Étudiants Entrepreneurs

Des initiatives comme Enactus favorisent l'esprit entrepreneurial parmi les jeunes, en les incitant à 
innover pour un avenir durable. Ce réseau est actif dans plusieurs pays de la région MENA.

Rôle des universités

Les universités de la région montrent un intérêt croissant pour l'entrepreneuriat, avec la création 
d'incubateurs sur les campus et l'intégration de modules d'entrepreneuriat dans leurs programmes 
d'enseignement.

FLAT6LABS, L’ACCÉLÉRATEUR LE PLUS 
IMPLANTÉ DANS LA RÉGION MENA.

ASHOKA, LE PREMIER RÉSEAU 
D’ENTREPRENEURS SOCIAUX INNOVANTS.
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Des défis et freins au développement de l’ESS 

• Absence de définition unifiée : L'ESS et l'Entrepreneuriat Social (ES) sont des concepts qui 
varient en fonction de l'interprétation des différents acteurs, ce qui freine la structuration d'un 
secteur cohérent. La diversité des entités incluses sous l'appellation ESS —des petits producteurs 
aux startups— contribue à cette confusion.

• Absence de cadre réglementaire spécifique : Les entités de l’ESS faisant face à un cadre 
juridique pas très clair, se voient obligées de s'enregistrer sous des formes qui ne correspondent 
pas toujours à leur modèle économique. 

• Difficulté d’accès au financement : L'accès au financement bancaire et privé est limité pour 
les entreprises de l’ESS, perçues comme risquées, surtout pour les jeunes entrepreneurs. Les 
financements internationaux sont souvent sectoriels et dispersés à travers des appels à projets, 
ce qui peut entraîner une concentration des fonds dans les domaines privilégiés par les bailleurs 
internationaux.

• Multiplicité des acteurs : Bien qu’en 10 ans, le nombre d'acteurs engagés dans l'ESS ait augmenté, 
le manque de coordination entrave l'efficacité du soutien. Les initiatives publiques manquent de 
cohérence intersectorielle, créant des obstacles supplémentaires pour les entrepreneurs sociaux 
qui cherchent à naviguer dans cet écosystème.

2.3. L’entrepreneuriat social et le programme Safir 
La contribution aux Objectifs de Développement Durable 

L’entrepreneuriat social est essentiel pour atteindre les objectifs de développement durable (ODD) 
puisqu’il s’attaque aux enjeux sociaux, économiques et environnementaux globaux, favorisant 
un développement à la fois durable et inclusif. Bien qu’il soit spécifiquement relié à l’ODD 8 
(travail décent et croissance économique), l’entrepreneuriat social peut jouer un rôle clé dans la 
progression vers tous les ODD.

Le programme Safir a pour objectif de sensibiliser la jeunesse à l’action et de 

leur donner les moyens d’être des acteurs du changement.

Les projets entrepreneuriaux accompagnés par les SAEI répondaient à un ou 

plusieurs ODD.

Les SAEI ont animé des ateliers locaux auprès de jeunes de la région afin de 

les sensibiliser aux ODD et à l’entrepreneuriat social.

Soutenir la jeunesse en entrepreneuriat 

L'entrepreneuriat social est reconnu comme un levier pour dynamiser les économies de la région 
MENA et faire face au chômage des jeunes. Les États de la région et les organisations internationales 
encouragent l'entrepreneuriat chez les jeunes comme moyen de prévenir l'instabilité sociale et de 
favoriser un développement inclusif.

• Au Maroc et en Tunisie : L’introduction en 2019 d'un statut pour les étudiants entrepreneurs 
offre des services de formation et d'accompagnement, ainsi que la reconnaissance des projets 
entrepreneuriaux dans l'obtention de crédits universitaires.

Au Maroc et en Tunisie, l’ONG INJAZ Al-Maghrib propose un programme de formation à 
l’entrepreneuriat pour tout âge, du primaire à l’université.

• En Jordanie : Près de 73% des structures d'accompagnement proposent des programmes 
exclusivement dédiés aux jeunes entrepreneurs sociaux.

• Au Liban et en Palestine : Des incubateurs, en partenariat avec le PNUD et la Big Heart Foundation, 
mettent en place des programmes d'incubation spécifiques pour les jeunes entrepreneurs sociaux, 
afin de développer des écosystèmes propices aux entreprises à impact dirigées par des jeunes.

• Les universités de la région MENA : Elles intègrent des bases d'entrepreneuriat dans leurs cursus 
de commerce et d'économie, et créent plus d’incubateurs universitaires, comme l'UCASTI au sein 
du College of Applied Sciences de Gaza.

• Il faut noter par ailleurs, l’existence de programmes spécifiques visant à inculquer une culture 
entrepreneuriale dès le plus jeune âge.

SAFIR ET LES ODD



24 25

Safir et l’entrepreneuriat des jeunes
Safir s’adresse exclusivement aux jeunes porteurs de 
projet, âgés entre 20 et 30 ans.
A travers la création d’un réseau régional de la jeunesse, 
Safir permet aux jeunes porteurs de projets de se 
rencontrer d’échanger et de renforcer le sentiment 
d’une citoyenneté active.

91 POTEURS DE PROJETS INCUBÉS DONT 31 PROJETS 
PORTÉS PAR DES ÉTUDIANTS OU JEUNES DIPLÔMÉS.

Promouvoir l’entrepreneuriat féminin 

Dans la région MENA, l'activité entrepreneuriale féminine est moins répandue que celle 
masculine, avec 8% des femmes contre 13% des hommes impliqués dans l'entrepreneuriat. Cet 
écart est attribuable à des barrières culturelles et à des normes sociales persistantes. Une étude 
de l’Organisation des Nations Unies pour le Développement Industriel révèle qu'une proportion 
significative de femmes en Égypte (20%) et au Liban (40%) perçoivent leur environnement comme 
discriminatoire, malgré l'absence de législation explicitement discriminatoire envers les femmes 
entrepreneures.

Des initiatives sont donc mises en œuvre pour réduire les inégalités de genre, encourager les 
femmes à entreprendre et exploiter pleinement leur potentiel économique dans la région MENA :

• Jordanie : Le gouvernement a établi un plan national pour l'empowerment économique des 
femmes.

• Maroc : Différentes agences gouvernementales, comme celles promouvant les PME et le 
développement social, soutiennent l'entrepreneuriat féminin à travers la formation et le financement.

Il existe également des programmes spécialement conçus pour appuyer les femmes entrepreneures :

• En Tunisie : Le programme ESSentielles par le Lab’ess.

• Au Maroc : Le programme Women Greepreneur par Bidaya.

• En Jordanie : Le programme Women in tech par Oasis 500.

Safir et l’entrepreneuriat féminin
Le programme Safir accorde une attention particulière à la question du genre.

- Mise en place d’un quota de nombre de projets portés par des femmes et un bonus 
de sélection pour les femmes entrepreneures.
- Prise en compte des projets intégrant l’autonomisation socio-économique des femmes.
- Sensibilisation des SAEI à la prise en compte des barrières que peuvent rencontrer 
les femmes entrepreneurs.

INCUBATION : 78% DE FEMMES
ACCÉLÉRATION : 47,5% DE FEMMES

Développer l’entrepreneuriat social hors des capitales 

Le développement de l'entrepreneuriat dans la région MENA est inégalement réparti, avec des 
capitales et grandes villes bénéficiant d'un meilleur accès à l'information, à l'expertise et aux 
financements comparativement aux zones rurales. 

A l’initiative des États et de la société civile, des programmes sont conçus pour pallier les déficits 
infrastructurels et de services dans les régions rurales, soutenant ainsi l'essor d'un entrepreneuriat 
social inclusif et diversifié à travers toute la région MENA :

• En Jordanie : Le Fonds hachémite pour le développement humain vise à promouvoir 
l'entrepreneuriat social et le développement économique dans les zones rurales et défavorisées.

• Au Liban : Berytech a lancé un programme pour stimuler l'économie rurale et agricole, en 
appuyant les entreprises agricoles et le tourisme rural. Un fonds d'impact social a également 
été créé pour investir dans les entreprises sociales qui s’attaquent aux défis du développement 
rural, tels que l’accès aux soins de santé et à l’éducation hors des villes.

Safir et l’entrepreneuriat social hors des capitales

Le programme Safir a mis un accent particulier sur l’accompagnement 

de projets entrepreneuriaux en régions, afin de toucher l’ensemble de 

la jeunesse au-delà des grandes villes :

- Prise en compte des porteurs de projets issus de zones hors 

capitales et attention particulière aux projets oeuvrant à la 

reduction des inégalités territoriales.

- Mise en place de disposititifs pour faciliter l’accès à 

l’accompagnement (formations en ligne et la prise en charge des 

déplacements).

- Réalisation d’ateliers locaux en ligne afin de toucher les jeunes 

en région.

- Collaboration entre SAEI et universités en région.

65 PROJETS SUR 91 PROJETS INCUBÉS 
BASÉS EN RÉGIONS



AXES DE 
PROFESSIONNALISATION 
DES STRUCTURES 
D’ACCOMPAGNEMENT À 
L’ENTREPRENEURIAT 
INNOVANT
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Le Centre Asher pour l'Innovation et l'Entrepreneuriat (ACIE), a été créé en 2017, avec pour 
mission d’accompagner les individus et les jeunes Libanais :

• à définir leurs idées novatrices, 
• à établir des connexions avec des personnes partageant les mêmes idées,
• et à acquérir les connaissances et compétences nécessaires à la création d’entreprise. 

Situé sur le campus principal de l'Université Saint-Esprit de Kaslik (USEK), l'ACIE :
• fournit une assistance aux startups et aux entrepreneurs dans divers secteurs et à 
différentes étapes de leur développement. 
• crée un réseau avec les communautés locales à travers tout le pays, grâce à sa collaboration 
avec les trois centres régionaux de l'USEK (Chekka, Rmeich, Zahlé) et la Faculté de Médecine 
et des Sciences Médicales à Byblos, 
• agit  pour susciter l’émergence d'un esprit entrepreneurial chez les jeunes à travers une 
variété d'ateliers commerciaux et de compétences, des conférences, des discussions 
informelles et des hackathons. 

Son objectif principal est de promouvoir des initiatives ayant un impact au Liban en mettant 
en œuvre des processus d'idéation, des Sprints de validation, des programmes d'incubation et 
d'accélération. 

ACIE-USEK, Liban

3.1. Les différentes structures d'accompagnement et 
leurs offres de services
Le réseau régional Safir rassemble sept structures d'accompagnement à l'entrepreneuriat innovant 

du Moyen-Orient et en Afrique du Nord. Sélectionnées sur la base d’un appel à candidature, ces 

structures sont chacune situées dans un pays différent : Algérie, Égypte, Liban, Jordanie, Palestine, 

Maroc, et Tunisie. Elles offrent un soutien précieux aux porteurs de projets et aux startups, en leur 

fournissant les outils et les ressources nécessaires pour développer leurs idées et leurs entreprises, 

tout en renforçant la diversité et l'étendue géographique du réseau. 
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Le Centre Algérien d’Entrepreneuriat Social (The Algerian Center for Social Entrepreneurship, 
ACSE) a été créé en 2013 dans le but de promouvoir l’entrepreneuriat social,  de fédérer, appuyer, 
et accompagner les entrepreneurs sociaux algériens dans la création, le développement et la 
pérennisation de leurs entreprises. Animé par des valeurs algériennes ancestrales de solidarité et 
d’empathie, conscient des défis socio-économiques qu’affronte l’Algérie aujourd’hui, le centre œuvre 
à soutenir des solutions innovantes aux problèmes sociaux et environnementaux du pays. L’équipe 
d’ACSE croit en une Algérie dans laquelle les citoyens trouvent, ensemble, des solutions aux difficultés 
qui les impactent, tout en préservant les ressources qu’ils utilisent.

Pour ce faire, ACSE a lancé le premier incubateur d’entreprises sociales algérien, permettant à des 
jeunes entrepreneurs sociaux d’agir positivement sur leur pays en donnant vie à leurs projets à impact.

ACSE, Algérie
Al Badil est une association qui œuvre pour structurer le secteur culturel tunisien et tisser des liens 
entre les initiatives citoyennes et créatives à travers le pays. Son objectif est de contribuer autant 
que possible à la démocratisation de l’art et de la culture, car, ses équipes en sont convaincues, 
«[…]davantage de savoir, de compréhension, d’ambition et d’inventions plus largement partagées 
sont indispensables au progrès».

Les activités  de l’association se répartissent en quatre volets principaux :

- L’incubation de projets culturels

- La diffusion de création artistiques

- Le renforcement de capacités d’artistes et de managers culturels

- L’ingénierie de projets culturels

Au fil des années, Al Badil a en effet développé une activité d’accompagnement de projets culturels 
et artistiques de jeunes, qui s’est progressivement transformée en incubation de projets. Son 
expertise en ingénierie de projets culturels lui permet de proposer des formats culturels innovants 
et d’accompagner au mieux les nouveaux acteurs de l’économie culturelle et créative dans leurs 
projets. 

Al Badil, Tunisie
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ICEALEX est une plateforme majeure pour l’incubation sectorielle et l’innovation communautaire, 
axée sur des valeurs sociales et environnementales. Fondée en 2015, elle soutient les entrepreneurs 
dans la création de projets innovants à impact positif.

En tant que fondateur actif d’iceHubs Global (CIC), ICEALEX fait partie d’un réseau mondial 
de pôles technologiques, collaborant avec des entités telles qu’iceaddis en Éthiopie, icealex et 
icecairo en Égypte, puis icebauhaus en Allemagne, pour relever des défis complexes.

Son approche consiste à créer un écosystème propice à l’action, favorisant l’innovation, la 
collaboration et l’entrepreneuriat pour résoudre les défis locaux. Au fil des années, ICEALEX a 
soutenu plus de 470 projets et mobilisé plus de 3,5 millions d’euros en financements grâce à des 
partenariats stratégiques.

L’organisation promeut l’innovation sociale, conseille les gouvernements, encourage la création 
d’entreprises inclusives et aspire à un impact positif mondial. Elle demeure ouverte à toute 
opportunité de collaboration visant à créer, partager et mettre en œuvre  des solutions innovantes 
ayant un impact positif sur la société.

ICEALEX, Egypte

L’incubateur Bidaya, créé en 2015, est une organisation marocaine à but non lucratif. Acteur dynamique 
dans le domaine de l’économie sociale et solidaire au Maroc, sa mission consiste à offrir un soutien 
complet aux entrepreneurs dans le développement de projets innovants ayant un impact social, 
environnemental et culturel positif.

Bidaya possède une expertise avérée en matière de sélection de projets, d’accompagnement et de 
prospection. Au fil des années, Bidaya a apporté son soutien avec succès à plus de 470 projets à 
fort impact, ce qui témoigne de son engagement en faveur du changement durable. Grâce à des 
partenariats stratégiques, l’organisation a facilité le financement de plus de 160 projets, mobilisant 
des subventions et des prêts d’honneur d’une valeur totale de plus de 3,5 millions d’euros.

Bidaya, Maroc
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UCASTI, basé à Gaza en Palestine depuis sa création en 2010, est un incubateur de premier plan. 
Son objectif est de soutenir le développement d’idées entrepreneuriales en offrant une assistance 
administrative, technique et financière aux jeunes entrepreneurs jusqu’à ce que leur projet 
devienne autonome et prospère.

En partenariat avec des institutions locales et internationales, UCASTI œuvre pour apporter des 
avantages à l’ensemble de la communauté en réduisant le chômage et en améliorant la qualité de 
vie des citoyens de Gaza. L’incubateur a enregistré de grands succès depuis sa création, collaborant 
avec divers projets, notamment dans les domaines de la technologie, des applications mobiles et 
de l’agriculture, en partenariat avec des organisations renommées telles que le PNUD.

De plus, UCASTI fournit des espaces de travail bien équipés aux indépendants : écrivains, 
programmeurs, designers et chercheurs, qui rejoignent les programmes de travail indépendant 
organisés par l’incubateur. Il apporte également un soutien précieux aux personnes en situation de 
handicap pour les aider à atteindre leur plein potentiel et leur autonomie financière.

UCASTI mérite non seulement d’être financé et soutenu en raison de la qualité élevée de ses 
services d’incubation, mais aussi parce que les histoires de réussite à Gaza ne doivent pas s’arrêter.

UCASTI, Palestine

Le Jordan Youth Innovation Forum (JYIF) est une ONG axée sur la jeunesse et créée en 2007. 
Son objectif est d’autonomiser les jeunes et de les engager dans le développement social et 
économique. 

Le JYIF forme ainsi des jeunes entrepreneurs, renforce leur employabilité, encourage l’innovation, 
et soutient la réalisation des objectifs mondiaux de développement durable.

Au fil des années, le JYIF a réussi, à travers plusieurs projets, à promouvoir le potentiel économique 
des jeunes afin de les préparer au marché du travail mondial. Ses programmes sont basés sur des 
recherches approfondies et adaptés au contexte local.

L’organisation se donne pour mission de favoriser l’engagement actif des jeunes en mettant en place 
des opportunités d’emploi de qualité, un écosystème de développement agile, et en encourageant 
leur participation. Ceci lui permet d’œuvrer, à travers des initiatives globales et une approche 
collaborative, pour offrir un avenir meilleur aux jeunes en Jordanie, où ils peuvent s’épanouir et 
avoir un impact significatif sur la société.

JYIF, Jordanie
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3.2. Accompagnement des structures 
d’accompagnement à l’entrepreneuriat innovant
Diagnostic des compétences : outils et méthodologie

Pour planifier une démarche de mutualisation des bonnes pratiques au niveau régional et élaborer 
un solide plan de montée en compétences, il est essentiel de mettre en place un modèle de 
diagnostic homogène et duplicable, qui puisse également bénéficier à d'autres parties prenantes 
telles que les jeunes entrepreneurs.

L’ACAT (Accelerators Capacity Assessment Tool) : 
Outil de diagnostic destiné aux Structures d'accompagnement

L'ACAT (Accelerators Capacity Assessment Tool) est un outil de diagnostic adapté par Bloom, 
partenaire du consortium Safir. Il est basé sur l'OCAT (Organizational Capacity Assessment Tool) 
développé par McKenzie. Cet outil permet aux structures d'accompagnement d'identifier leurs 
angles morts, en leur offrant une perspective à 360 degrés de leur situation actuelle. Il les guide 
également dans le choix des domaines de développement organisationnel les plus pertinents.

L’ACAT est composé de 66 questions classées en 12 catégories, à savoir :

Chaque question donne lieu à quatre niveaux d'évaluation pondérés de 1 à 4 (4 étant la compétence 
la plus avancée). Cette quantification permet d’obtenir une évaluation chiffrée pour chaque 
structure évaluée en fonction des catégories et des sous-catégories.

Sécurité, risque et 
résilience

StratégieApprentissage et 
innovation

Communication et animation 
de communauté

Plaidoyer

Suivi et mesure 
d’impact

Gestion des programmes 
et projets

Infrastructure 
organisationnelle

Leadership, équipes 
et bénévoles

Génération de revenusGestion financière

Support légal et 
juridique

Démarche de la réalisation des diagnostics 

Diagnostic
en ligne

Autodiagnostic 
SAEI

Consolidation des 
résultats

Objectif
Construction du plan de 

renforcement de capacités

Le diagnostic des capacités organisationnelles des structures intermédiaires se déroule en quatre 
étapes distinctes, avec une approche développée par Bloom pour assurer la réussite de ces 
diagnostics :

1. Diagnostic par un tiers : Cette étape implique plusieurs sessions de maximum 2 heures avec des 
thèmes prédéfinis. L'approche est informelle pour favoriser la confiance et le partage d'informations.

2. Auto-diagnostic par les membres de la SAEI : Pour améliorer la fiabilité, réduire la subjectivité, 
et impliquer les membres des SAEI, une étape d'auto-diagnostic est introduite. Les membres des 
SAEI complètent le même ensemble de questions posées lors du diagnostic initial en utilisant la 
plateforme Bloom pour automatiser le processus.

3. Consolidation, analyse et interprétation des données : Cette étape consiste à analyser 
en profondeur les données collectées lors des sessions de diagnostic et d'auto-diagnostic. Les 
informations pertinentes sont regroupées et synthétisées pour une compréhension approfondie 
de la situation. Les données sont ensuite interprétées de manière critique pour formuler un 
diagnostic complet, mettant en évidence les forces, les faiblesses et les besoins spécifiques.

4. Formulation des résultats du diagnostic et construction du plan de renforcement de capacités : 
Une fois les résultats du diagnostic obtenus, ils sont analysés pour identifier les domaines nécessitant 
un renforcement de capacités. Sur la base de ces résultats, un plan de renforcement de capacités 
solide est élaboré, définissant les actions spécifiques, les objectifs à atteindre et les ressources 
nécessaires pour améliorer les compétences et les performances des parties concernées.

Plusieurs points d’attention doivent être pris en compte pour assurer des diagnostics efficaces. Il 
s’agira notamment de :

• La communication informelle et la création d’un rapport de confiance.

• Le maintien de l'énergie et de l'engagement tout au long du processus.

• L’implication des parties prenantes clés.

• Le maintien d'une discussion spontanée et informelle pour favoriser un échange ouvert et 
sans contrainte, y compris des questions orales sans accès préalable.

• Les considérations éthiques, notamment la confidentialité des données, le consentement 
éclairé et la prise en compte des valeurs et des droits des parties prenantes.
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3.3. Accompagnement des porteurs de projets
Incubation et accélération

L'objectif étant d'obtenir une compréhension commune des concepts d'incubation et d'accélération 
au sein de l'écosystème du Moyen-Orient et de l'Afrique du Nord, il est essentiel d’harmoniser 
les pratiques et de faciliter la collaboration entre les acteurs clés de l'écosystème : incubateurs, 
accélérateurs et experts en entrepreneuriat.

Pour atteindre cet objectif, des discussions approfondies ont réuni ces parties prenantes, permettant 
de clarifier les nuances et les approches variées dans la région en matière d'incubation et d'accélération 
de startups.

En travaillant ensemble, les acteurs ont défini des visions communes et des définitions partagées 
pour ces concepts, mettant ainsi les bases de l'harmonisation des pratiques et des processus. Cela 
facilite la collaboration et renforce l'écosystème du Moyen-Orient et de l'Afrique du Nord, avec une 
compréhension commune pour les entrepreneurs, les investisseurs et les institutions de soutien.

Fournir aux entrepreneurs le savoir-
faire, les ressources matérielles et 
la mise en réseau qui les aideront à 
lancer efficacement leur entreprise.

INCUBATION

Proposition 
de valeur

Objectifs 
stratégiques

Étapes des 
Startups 

Timeline

ACCÉLÉRATION

Aider les nouveaux entrepreneurs 
à transformer leurs idées de start-
up en une entreprise réussie et 
autosuffisante.

1 à 5 ans 3 à 6 mois

Etape 1 : Phase d’idéation
Vous souhaitez démarrer et êtes à la 
recherche/test de nouvelles idées.
Étape 2 : Phase de développement 
initial
Exploration des idées, réalisation de 
recherches sur le marché/les clients 
pour commencer à développer les 
idées.
Étape 3 : Phase de prototype
Passer d’un prototype préliminaire 
(à faible fidélité/sur papier) à un 
prototype fonctionnel (à haute 
fidélité) avec des utilisateurs 
précoces/early adopters.

Permettre aux startups en phase 
précoce de croître rapidement 
(multipliant leur traction d’au 
moins 2 fois) en offrant des années 
d’apprentissage en un court laps de 
temps.

Accélérer la croissance et les ventes 
de la start-up.

Etape 4 : Phase de croissance
Cette étape marque le 
développement et l’expansion de 
l’activité de la startup, avec un 
accent sur l’acquisition de clients, 
l’augmentation des revenus et 
l’expansion du marché;
Étape 5 : Phase de maturité
Une fois que la startup a établi son 
modèle commercial et atteint un 
certain niveau de succès, elle entre 
dans une phase de maturité où elle 
cherche à consolider sa position sur 
le marché et à assurer une croissance 
continue et durable.

L’ECAT (Enterprise Capacity Assessment Tool)
Outil de diagnostic destiné aux startups 

Partant de l’outil ACAT précédemment décrit, l’ECAT est une adaptation de ce dernier et permet 
une évaluation adaptée tant aux entreprises établies qu'aux startups.

L'ECAT se compose de 68 questions réparties en 9 catégories, à savoir :

Stratégie

Apprentissage et 
innovation

Communication et animation 
de communauté

Infrastructure, risques, 
sécurité et résilience

Responsabilité sociale 
des entreprises

Leadership, équipes 
et bénévoles

Produits et 
services

Génération de revenus, gestion 
financière et durabilité

Support légal et 
juridique

Chaque question est évaluée sur une échelle de 1 à 4, 4 représentant le plus haut niveau de 
compétence. Cette quantification permet d'obtenir une évaluation chiffrée pour chaque structure 
évaluée, en fonction des catégories et des sous-catégories, offrant ainsi une vision détaillée de 
leurs capacités organisationnelles. 



Méthodologie de l’accompagnement des jeunes porteurs de projets à travers la 
plateforme Bloom

Plateforme Bloom :
Optimisation de la réussite des programmes et des équipes

Optimisation de l’impact par l’exploitation des données

Bloom, la plateforme optimise 
les résultats des programmes 
d’accélération en surveillant 
l’engagement et en favorisant la 
croissance individuelle et collective 
par le suivi des habitudes de 
productivité.

Elle facilite le suivi et le soutien 
des habitudes d’engagement et 
de productivité, tout en orientant 
les responsables de programmes 
et les équipes vers les tâches les 
plus essentielles pour la croissance 
individuelle et collective.

La fonction d’evaluation Bloom 
optimise la création de programmes 
axés sur les données, mieux adaptés 
aux besoins des partenaires et 
des participants, améliorant ainsi 
les résultats en développement 
personnel et organisationnel.

Les participants (individus et 
équipes) ultilisent principalement 
ces évaluations pour une auto-
réflexion guidée et l’établissement 
de priorités, puis pour les relier aux 
activités recommandées dans la 
bibliothèque de Bloom.

Les données et les visualisations 
aident également l’équipe Bloom 
et les responsables de programmes 
à continuellement ajuster les 
programmes, le contenu, les 
activités et la plateforme pour en 
maximiser l’impact.

Optimisation des interactions
au sein d’une communauté de soutien

Une communauté positive et solidaire 
avant, pendant et après les programmes, 
pour donner et recevoir du soutien, 
trouver des collaborateurs, obtenir des 
opportunités et bien plus encore.
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Pour aller plus loin dans l’incubation 

Le programme d'incubation vise à doter les entrepreneurs des compétences, des ressources et du 
réseau nécessaires pour démarrer avec succès leur entreprise. Il soutient les entrepreneurs pour 
qu'ils transforment leurs concepts de start-up en entreprises prospères et autonomes.

INCUBATION OBJECTIFS DU PROGRAMME

Fournir aux entrepreneurs le savoir-faire, les ressources matérielles 
et la mise en réseau qui les aideront à lancer efficacement leur 
entreprise.

Aider les nouveaux entrepreneurs à transformer leurs idées de 
start-up en une entreprise réussie et autosuffisante.

OBJECTIFS 
STRATÉGIQUES

PROPOSITION DE 
VALEUR

• Trouver ou confirmer son idée ou réaliser une preuve de concept
• Définir et tester le marché
• Identifier le public cible
• Réaliser la première vente

OBJECTIFS 
OPÉRATIONNELS

• Espace de travail (hébergement)
• Assistance, y compris des consultants, des formations et des 
ressources pour déterminer le modèle d’entreprise, rédiger le 
plan d’affaires, déposer des brevets et d’autres aspects liés à la 
propriété intellectuelle, la structuration juridique et la levée de 
fonds.
• Services et matériaux partagés (machines, fablab, etc.)
• Coaching et mentorat

RESSOURCES 
DISPONIBLES

• Outils d’evaluation
• Motivation et engagement
• Compétences universelles
• Compétences spécialisées

OUTILS 
D’ÉVALUATION

Consolidation des meilleures pratiques

Le programme d'incubation Safir de six mois propose :

1. Formations collectives de 2 à 3 heures pour aborder des sujets clés en entrepreneuriat via 
des ateliers interactifs avec des experts, favorisant l'apprentissage et l'échange d'idées.

2. Journées de formation intensives pour une immersion dans des thématiques de gestion et 
développement d'entreprise, avec des présentations, études de cas, et activités pratiques.

3. Workshops collectifs de durée variable pour travailler en groupe sur des problématiques 
concrètes, stimuler la créativité et l'innovation, et profiter de retours d'experts.

4. Coaching en développement personnel individuel de 1 à 2 heures pour un accompagnement 
personnalisé, visant l'identification des points forts et des axes d'amélioration, la définition 
d'objectifs, et le dépassement de défis.

5. Coaching en développement personnel collectif en sessions de groupe pour partager 
des expériences, des conseils et renforcer l'esprit d'équipe au sein de la communauté 
d'entrepreneurs.

6. Rencontres avec des professionnels pour établir des contacts avec mentors et investisseurs, 
obtenir des conseils, et envisager des partenariats stratégiques.

7. Événements de networking pour rencontrer d'autres acteurs de l'écosystème entrepreneurial, 
encourager des collaborations et renforcer le réseau professionnel.

Le programme d'incubation Safir a comporté 4 phases essentielles :

1. La phase d'ancrage : Les entrepreneurs développent une compréhension approfondie du 
programme, définissent les objectifs de leur projet, identifient leurs valeurs et établissent une 
vision claire pour leur entreprise. Ils construisent une base solide, analysent le marché, identifient 
les parties prenantes clés et élaborent une stratégie complète. 

Exemples de thématiques traitées :

• Séance d'introduction du programme Safir

• Initiation à l'Économie Sociale et Solidaire, et à l'Entrepreneuriat Social

• Mise en place de la charte de l'entrepreneur incubé(e)

• Envoi du document NDA (Accord de Non-Divulgation)

• Échange et signature des conventions / règlement intérieur

• Impact Social et ODD (Objectifs de Développement Durable)

• Entrepreneuriat social et start-ups agiles

• Entrepreneuriat social et Responsabilité sociale

• Diagnostic et Évaluation des besoins des startups
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• Cartographie de son écosystème

• État des lieux, analyse de la problématique sociale / environnementale

• Traiter les données et formuler des insights

• Séances d'idéation 

2. La phase de montée en compétences entrepreneuriales : Des formations et ateliers spécialisés 
permettent aux entrepreneurs de renforcer leurs compétences dans la gestion, la planification 
stratégique, le marketing, les finances, la gestion d'équipe, et bien d'autres domaines essentiels.

Exemples de thématiques traitées :

• Stratégie d'entreprise

• Gestion financière et budgétaire

• Marketing et communication

• Étude de marché et analyse concurrentielle

• Vente et négociation commerciale

• Leadership et gestion d'équipe

• Gestion du temps et des ressources

• Innovation et créativité

• Gestion des risques et des crises

• Développement personnel et compétences interpersonnelles

• Développement durable et responsabilité sociale des entreprises

• Transformation digitale et utilisation des technologies numériques

• Éthique des affaires et valeurs d'entreprise

3. La phase de prototypage et test de l'offre : Passage de la théorie à la pratique avec le 
développement de prototypes, leur soumission à des tests et évaluations pour ajuster l'offre en 
fonction des retours et des besoins du marché.

Exemples de thématiques traitées :

• Développement du Minimum Viable Product (MVP)

• Validation du concept de produit ou service

• Tests utilisateur et feedback

• Adaptation et amélioration du prototype en fonction des retours

• Test de marché pour évaluer la demande du produit ou service

• Analyse de la concurrence et des avantages compétitifs du prototype

• Étude de viabilité financière du MVP

• Analyse de la rentabilité et du modèle économique du produit ou service

• Identification des risques et des obstacles potentiels dans la phase de test

• Mesure et suivi des résultats du prototype pour ajuster la stratégie

• Validation de la proposition de valeur auprès des clients cibles

• Évaluation de l'expérience utilisateur et de la satisfaction client

• Analyse des données et des métriques pour prendre des décisions éclairées

• Intégration des améliorations et des ajustements nécessaires dans le prototype

4. La phase de lancement : Préparation finale avant le lancement de l'entreprise, incluant la 
finalisation des détails opérationnels, l'établissement de partenariats stratégiques, et la mise en 
place d'un plan de communication et de marketing.

Exemples de thématiques traitées :

• Mise en place d'un plan d'action pour le lancement officiel 

• Stratégie de communication et marketing

• Finalisation du modèle économique 

• Affinement des détails financiers et opérationnels

• Établissement de partenariats stratégiques 

• Préparation de l'équipe

• Gestion opérationnelle 

L'implémentation d'un programme d'incubation harmonisé dans sept pays a donné naissance à 
un modèle innovant et efficace. En harmonisant les programmes à travers différents écosystèmes, 
des avantages significatifs ont émergé. L'échange de bonnes pratiques et d'expertise a créé un 
environnement d'incubation dynamique, soutenant la croissance des entrepreneurs. Les forces 
uniques de chaque pays ont été exploitées collectivement, apportant une diversité d'approches 
pour résoudre les défis. Le succès concret de ce modèle s'est traduit par des startups prospères, 
créant des emplois et stimulant l'économie. Cette harmonisation a démontré que la coopération 
transfrontalière peut catalyser l'entrepreneuriat et engendrer des résultats positifs à travers 
des écosystèmes variés. En somme, ce programme a prouvé que l'innovation et la réussite 
entrepreneuriale peuvent être renforcées grâce à une approche collaborative, offrant un exemple 
inspirant pour les initiatives futures.

Pour aller plus loin dans l’accélération 

Le programme d'accélération Safir vise à stimuler la croissance rapide des startups en phase 
précoce en accentuant le développement des ventes et l'expansion sur les marchés. Il s'appuie sur 
le cadre d'accélération de Bloom, structuré en 11 catégories, pour fournir une fondation solide et 
cohérente. 
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Ce cadre sert de structure générale à laquelle les Structures d’Accompagnement à l’Entrepreneuriat 
Innovant peuvent intégrer leur propre contenu et matériel de formation, assurant ainsi une 
approche personnalisée tout en maintenant un niveau de qualité et de cohérence uniforme à 
travers le programme.

Programme d'accélération Safir, sa proposition de valeur :

ACCÉLÉRATION OBJECTIFS DU PROGRAMME

Accélérer la croissance et l’impact de la startup.

Permettre aux startups en phase de démarrage de se développer

rapidement

• en multipliant leur traction au moins par 2

• en offrant un apprentissage approfondi sur une courte durée 

• Affiner l’adéquation au marché du produit ou du service.

• Sécuriser les pools de clients pour les initiatives pilotes.

• Convertir les clients et générer des revenus.

• Assurer la pérennité du projet. 

• Mesurer l’impact social.

• Préparer le projet pour un investissement potentiel.

OBJECTIFS 
OPÉRATIONNELS

OBJECTIFS 
STRATÉGIQUES

PROPOSITION 
DE VALEUR

• Mentorat
• Financement
• Mentorat structuré par des entreprises réussies sur le marché cible
• Séminaires et ateliers
• Conseils juridiques
• Réseautage professionnel

RESSOURCES 
DISPONIBLES

• Test d’évaluation des capacités des entreprises sociales: SECATOUTILS 
D’EVALUATION

• Un cadre de 11 catégories sera utilisé pour inclure le contenu de 
vos programmes.

CADRE 
D’ACCÉLÉRATION

Cadre du programme d’accélération

Un cadre de 11 catégories a été utilisé pour structurer et harmoniser les programmes d'accélération 
Safir :

1- stratégie

2- suivi de l’impact

3- innovation et apprentissage

4- produits et services

5- mobilisation de l’écosystème et communication

6- infrastructure organisationnelle

7- leadership, équipe et bénévoles

8- gestion financière

9- revenus et viabilité financière

10- conformité légale

11- risque, sécurité et résilience



CATÉGORIE #8: 
GESTION FINANCIÈRE
1. Planification

2. Budgétisation

3. Gestion des coûts

4. Comptabilité

5. Approvisionnement 

CATÉGORIE #11:  
RISQUE, SÉCURITÉ
ET RÉSILIENCE
1.  Sécurité informatique

2. Sécurité de l’Information

3. Image de marque et réputation

4. Gestion du risque

5. Résilience

Ces catégories sont aussi divisées en sous-catégories qui constituent les 
thématiques de montée en compétences et ce, afin de permettre une plus grande 
harmonisation des programmes à travers les différents écosystèmes. Les SAEI 
peuvent ainsi inclure leur contenu de formations dans chacune des catégories :

CATÉGORIE #1: 
STRATÉGIE
1. Mission

2. Croissance

3. Objectifs Stratégiques

4. Planification Stratégique

5. Planification Opérationnelle

CATÉGORIE #2:
SUIVI DE L’IMPACT
1. Suivi des activités d’impact

2. Suivi des progrès des équipes

3. M&E 

4. Orientation de l’Impact

5. Accès à l’écosystème

CATÉGORIE #3:
INNOVATION ET 
APPRENTISSAGE
1. Suivi de la réalisation d’objectifs

2. Innovation et expérimentation

CATÉGORIE #5: 
MOBILISATION DE 
L’ÉCOSYSTÈME
ET COMMUNICATION
1. Partenariats et alliances

2. Image de marque

3. Stratégie de communication

4. Ecosystème et avantage concurrentiel

5. Stratégie de communication

CATÉGORIE #4:
PRODUITS ET SERVICES
1. Approche client

2. Gestion de projet

3. Positionnement marché

4. Commentaires et retours de la clientèle

5. Disponibilité des ressources

CATÉGORIE #6:  
INFRASTRUCTURE 
ORGANISATIONNELLE
1. Structure organisationnelle

2. Processus organisationnels

3. Cadre décisionnel

4. Outils technologiques et opérationnels

CATÉGORIE #7: 
LEADERSHIP, ÉQUIPE
ET BÉNÉVOLES
1. Description de postes

2. Gestion de la performance

3. Leadership

4. Bénévoles

CATÉGORIE #9: 
REVENUS ET VIABILITÉ 
FINANCIÈRE
1. Planification

2. Génération de revenus

3. Flux de revenus

4. Objectifs de vente

5. Économie d’unité

CATÉGORIE #10:  
CONFORMITÉ LÉGALE
1. Propriété intellectuelle

2. Conformité réglementaire

3. Conformité légale
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LE SECAT - TEST D'ÉVALUATION 
DES CAPACITÉS DES ENTREPRISES 
SOCIALES PRÉ ET POST 
PROGRAMME
L’outil SECAT est conçu pour évaluer les entreprises sociales en tenant compte de leurs 
performances économiques et de leur impact social et environnemental. Inspiré par la méthodologie 
de Bloom, il offre une analyse holistique de ces dimensions, permettant une appréciation intégrale 
de l'impact et de la viabilité des entreprises sociales. Ce test s'inscrit dans un paysage économique 
où l'équilibre entre objectifs économiques et retombées sociales positives devient primordial. 
Dans les lignes qui suivent, les composantes clés du SECAT seront examinées afin de comprendre 
comment cet outil innovant mesure et valorise les divers aspects des entreprises sociales.

Stratégie
1. Avons-nous clairement identifié la valeur que nous apportons à nos clients, avec des 
produits et services bien définis et alignés ?

2. Notre vision se traduit-elle par des objectifs bien définis et réalisables ?

3. Avons-nous une stratégie organisationnelle cohérente, comprenant une mission, une 
vision, des valeurs et un plan opérationnel clair ?

4. Avons-nous des plans opérationnels concrets, alignés et détaillés ?

5. Pouvons-nous identifier des opportunités de croissance ?

Suivi de l'impact
1. Recueillons-nous régulièrement les commentaires des équipes et des mentors dans notre 
programme, afin d'adapter les activités du programme si nécessaire ?

2. Suivons-nous régulièrement la progression de l'impact des équipes pour les aider à rester 
sur la bonne voie ?

3. Dans quelle mesure pouvons-nous mesurer les progrès et le succès de nos objectifs 
d'impact ?

4. Avons-nous une orientation claire et significative en matière d'impact ?

5. Dans quelle mesure, nous connaissons et comprenons les réalités des individus ou des 
groupes que nous cherchons à aider ?

Innovation et apprentissage
1. Nos indicateurs nous aident-ils à mesurer les progrès réalisés ?

2. Encourageons-nous l'expérimentation de nouvelles approches et la création de nouvelles 
idées ?

Produits et services
1. Avons-nous des stratégies pour atteindre nos clients ?

2. Planifions-nous de manière appropriée afin que la livraison des produits/services soit bien 
optimisée ?

3. Avons-nous clairement défini pour qui nous créons de la valeur, et qui sont nos clients les 
plus importants? Avons-nous des produits et services bien définis et alignés ?

4. Avons-nous un processus efficace et opportun pour recueillir et interpréter les 
commentaires/retours des clients ?

5. Avons-nous les bonnes ressources (outils, budget) pour fournir, de façon optimale, nos 
produits/services ?
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Infrastructure organisationnelle
1. Avons-nous un organigramme clair avec des rôles et des structures hiérarchiques définis?

2. Avons-nous des processus et des indicateurs qui améliorent le fonctionnement de notre 
organisation ?

3. Avons-nous des processus qui permettent une prise de décision éclairée et efficace? 

4. Utilisons-nous des outils technologiques/numériques pour gérer nos opérations? 

Mobilisation de l’écosystème et communication
1. Avons-nous correctement identifiés nos partenaires/fournisseurs clés, et avons-nous 
établi de bonnes relations avec les plus importants ?

2. Construisons-nous efficacement notre image de marque ?

3. Disposons-nous d'outils de communication appropriés et réalisons-nous un travail de 
sensibilisation efficace ?

4. Sommes-nous présents et actifs au sein de notre communauté et notre écosystème? Est-
ce que nous alignons en permanence notre avantage concurrentiel ?

5. Notre stratégie de communication et de marketing est-elle claire, alignée et régulièrement 
mise à jour ?

Leadership, équipe et bénévoles
1. Avons-nous une conception organisationnelle efficace et claire ?

2. Avons-nous des systèmes appropriés d'évaluation des performances ?

3. Disposons-nous d'un leadership empathique et efficace ?

4. La passion et la vision sont-elles largement partagées ?

5. Avons-nous des bénévoles qualifiés et engagés ?

Gestion financière
1. Sommes-nous capables de planifier et de gérer  de façon optimisée nos finances?

2. Disposons-nous d'un flux de trésorerie sain ?

3. Disposons-nous d'un budget approprié ?

4. Avons-nous une bonne compréhension des exigences comptables et fiscales ainsi que des 
procédures comptables et systèmes efficaces ?

5. Avons-nous des processus efficaces pour les achats et les dettes, y compris des contrats 
de fournisseurs compétitifs ?

Revenus et viabilité financière
1. Sommes-nous en mesure de prendre des décisions financières judicieuses et éclairées ?

2. Quelle est l'efficacité de notre modèle de génération de revenus ?

3. Nos flux de revenus sont-ils clairement définis et quelle est l'efficacité de notre modèle 
de génération de revenus ?

4. Avons-nous un processus systématique de prévision des ventes et un système d'incitation 
pour atteindre les objectifs de vente ?

5. Avons-nous une solide compréhension de notre économie unitaire ?

Conformité légale
1. Disposons-nous d'une protection suffisante de notre propriété intellectuelle, notamment 
des brevets de produits/conception/utilité, des marques ou autres droits d'auteur ?

2. Existe-t-il une solide compréhension des exigences réglementaires et des normes 
pertinentes liées au domaine d'activité ?

3. Avons-nous une solide compréhension des exigences réglementaires et des normes 
pertinentes liées au domaine d'activité ?
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4.1. Perspectives : Mobilité régionale et collaboration 
pour le développement
Le programme Safir a impulsé l'essor de l'entrepreneuriat social dans la région MENA, avec la 
création d'un réseau régional reliant incubateurs et acteurs de l'entrepreneuriat dans sept pays. 

Ce réseau facilitant la mise en relation des jeunes entrepreneurs avec des ressources, mentors 
et opportunités, soutenant leur développement à chaque étape, la collaboration régionale est 
renforcée par des événements partagés où les incubateurs échangent savoir-faire et expériences, 
contribuant ainsi à la pérennité de l'écosystème entrepreneurial.

L'écosystème Safir a identifié trois opportunités majeures de collaboration pour le développement 
de l'entrepreneuriat social dans la région :

a. Plateforme régionale de collaboration : Catalyser le développement par la 
synergie

Elle favorise la synergie entre les partenaires pour développer des projets communs, avec un 
accent sur la cartographie des flux de données et l'identification des synergies. Les bénéficiaires 
ciblés par cette initiative incluent l'écosystème régional dans son ensemble, mettant en lumière 
l'importance d'un engagement collectif pour surmonter les défis complexes de notre temps. 

Les activités modèles de la plateforme sont structurées en trois étapes cruciales. 

-  Cartographier les flux de données, créant ainsi une base solide pour la compréhension commune 
des défis et des opportunités. En parallèle, un glossaire de termes spécifiques sera élaboré, 
garantissant que les communications restent transparentes et unifiées. Des rapports annuels, 
ainsi que des rapports d'amélioration périodiques, seront produits pour tous les partenaires de 
l'écosystème, créant une culture de responsabilité et de progression continue.

- Identifier des synergies à travers l’exploration de convergences et complémentarités entre les 
différentes parties prenantes. L'objectif est de créer des alliances stratégiques qui amplifient les 
efforts individuels pour un impact collectif plus puissant.

- Mettre en œuvre : Les partenaires collaboreront activement pour développer et mettre en place 
des projets, des initiatives et des actions qui répondent aux défis identifiés. La plateforme fournira 
les canaux de communication nécessaires, des pages web aux réseaux sociaux en passant par une 
base de données d'emails et un formulaire de collaboration dédié.

La stratégie d'évaluation adoptée se traduit par un "schéma de flux", mesurant le taux de changement 
volumétrique résultant de la mise en œuvre des synergies. Cela permettra de quantifier les résultats 
et de surveiller la progression, tout en ajustant les approches en fonction des retours d'expérience.

En somme, cette plateforme régionale incarne la fusion entre la mobilité régionale et la collaboration 
ciblée, offrant un espace pour catalyser des solutions novatrices et durables. 

b. Cultiver l'esprit entrepreneurial dans les communautés rurales : Une opportunité 
de collaboration

Cette collaboration vise à promouvoir l'entrepreneuriat parmi les jeunes, surtout dans les zones 
rurales, en leur fournissant les outils et ressources nécessaires pour innover. Ciblant principalement 
les jeunes de moins de 18 ans et ceux de moins de 35 ans, l'initiative aspire à inculquer l'esprit 
d'entreprise dès le plus jeune âge.

Pour cela, une plateforme dédiée servira de hub central reliant des partenaires : universités, écoles, 
ONG et Safir, pour mener des activités telles que :

- Des ateliers enrichissants, ateliers interactifs organisés dans les écoles pour inciter les jeunes à 
embrasser l'esprit entrepreneurial. Ils transmettront des connaissances pratiques, et sensibiliseront 
également aux défis réels auxquels sont confrontés les entrepreneurs. 

- Des partages d'expériences : les récits inspirants de réussites et d'échecs dans le monde de 
l'entrepreneuriat aideront les jeunes à s'identifier aux parcours d'autres entrepreneurs et à s’en 
inspirer.

- La recherche et la collaboration universitaire : des laboratoires dédiés seront créés pour 
encourager la créativité et la recherche de nouvelles idées.

La promotion de cette initiative se fera principalement sur les médias sociaux et les partenaires 
assureront une coordination efficace. L'impact sera mesuré par le suivi de la participation et 
l'évaluation de l'apprentissage. L'objectif est de bâtir un écosystème d'innovation dans les régions 
rurales et d'inspirer une nouvelle génération d'entrepreneurs.

c. Réveillez le leader en vous : Un programme d'autonomisation pour la région MENA

Dans une région en pleine effervescence comme le Moyen-Orient et l'Afrique du Nord 
(MENA), il est crucial de cultiver une génération de jeunes leaders dynamiques et novateurs. Le 
programme « Sois ton propre modèle » émerge comme un phare d'opportunités aussi bien pour 
les adolescents âgés de 12 à 19 ans, que pour les jeunes adultes de 20 à 26 ans. Cette initiative 
ambitieuse vise à développer le leadership chez les jeunes de la région MENA, particulièrement 
dans les zones rurales, sans distinction de genre ou de capacités.

- Modèle Adolescent : Nourrir l’Esprit Créatif :

 Pour les adolescents, ce programme de 4 mois est centré sur l'exploration, la réflexion et la 
résolution de problèmes. Chaque semaine, pendant deux heures, les bénéficiaires participent à 
des visites éducatives dans le secteur public et des projets créatifs. Ils se familiarisent ainsi avec les 
mécanismes internes des organisations et gagnent une compréhension plus profonde des rouages 
de la société.

- Modèle Jeune Adulte : Devenir des Leaders de Changement

Les jeunes adultes pour leur part intègrent un programme de 6 mois,  un mélange de développement 
personnel, d’entrepreneuriat social et de pensée conceptuelle. Ils bénéficient de formations 
pratiques, des activités d'aventure et du mentorat par des entrepreneurs chevronnés.
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À raison de six heures par semaine, ils suivent une formation d'apprentissage auprès d'entrepreneurs 
sociaux expérimentés. Ils sont initiés à l'art de la pensée conceptuelle à travers des ateliers, des 
bootcamps, des tables rondes et des groupes de discussion ciblés.

 Le programme inclut une évaluation rigoureuse pour mesurer l'impact à long terme et maintient un 
engagement continu avec les participants pour soutenir leur développement en tant que leaders. 

4.2. Stratégie d’animation de communauté 
L'entrepreneuriat social, moteur de changement positif, nécessite bien plus qu'une vision solide et 
des solutions novatrices pour réussir à résoudre les défis sociétaux. La communication joue un rôle 
central pour catalyser le changement, faciliter la collaboration et propulser les idées innovantes vers 
la réalisation. Les stratégies de communication, soigneusement élaborées, sont donc essentielles 
pour connecter les acteurs clés, promouvoir le dialogue, favoriser les idées novatrices et maximiser 
l'impact social. Cette stratégie s'articule autour de plusieurs axes dont chacun des éléments joue 
un rôle spécifique pour construire et maintenir un réseau solide, propager des idées innovantes et 
encourager les collaborations au sein de l'entrepreneuriat social.

Événements de réseautage : Ce sont des occasions précieuses pour les entrepreneurs sociaux, 
les investisseurs, les experts et les défenseurs de la cause sociale de se rencontrer, de partager des 
idées et de tisser des liens. Ces rencontres informelles créent un espace propice aux collaborations 
inattendues et aux partenariats fructueux. Ces événements alimentent une synergie collective 
qui stimule la créativité, encourage le partage de connaissances et renforce la communauté de 
l'entrepreneuriat social.

Débats d'experts : Il s’agit de l'épicentre intellectuel de l'écosystème de l'entrepreneuriat social. 
Ce sont des forums où les leaders d'opinion, les chercheurs et les praticiens peuvent discuter des 
enjeux critiques de l'entrepreneuriat social, enrichissant ainsi le paysage intellectuel et inspirant 
de nouvelles approches. 

Ateliers d'échange : Par leur nature interactive, ces sessions offrent un espace pour explorer de 
nouvelles méthodes, partager des expériences réussies et surmonter collectivement les obstacles 
rencontrés. En mettant l'accent sur l'apprentissage collaboratif, ces ateliers renforcent les 
compétences entrepreneuriales des participants, leur permettant ainsi d'adopter des stratégies 
plus efficaces et d'appréhender les défis sous un angle innovant.

Communication et outreach sur les médias sociaux : Les plateformes en ligne permettent de 
toucher un public vaste et diversifié, d'inspirer l'action et de mobiliser le soutien. En utilisant 
des contenus engageants tels que des vidéos inspirantes, des témoignages percutants et des 
infographies informatives, la communication sur les médias sociaux raconte l'histoire captivante de 
l'entrepreneuriat social, suscite l'adhésion et incite à la participation.
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Le projet Safir a eu des impacts significatifs à plusieurs niveaux :

Impacts sur les organisations de soutien :

• Les organisations de soutien ont renforcé leurs compétences en gestion de projet et en 
accompagnement des bénéficiaires.

• La coordination efficace des activités et la gestion administrative des projets ont été améliorées 
grâce aux formations.

• Certaines organisations ont développé des stratégies spécifiques pour accompagner les jeunes.

Impacts sur les jeunes :

• Les jeunes ont acquis des compétences en plaidoyer et en entrepreneuriat social.

• Des projets concrets ont été mis en place, créant des emplois et des impacts positifs dans leurs 
communautés locales.

• Safir a favorisé le dialogue entre les autorités publiques.

Impacts sur les femmes :

• L'engagement citoyen des femmes a été renforcé grâce à l'entrepreneuriat social et au plaidoyer.

• Des mesures spécifiques ont été prises pour soutenir l'autonomisation économique des femmes 
entrepreneures.

Impacts au niveau académique :

• Les formations sur les Objectifs de Développement Durable (ODD) ont élargi les connaissances 
dans divers domaines et ont permis une vision globale de leur importance.

• Les enseignants et le personnel académique ont montré un vif intérêt pour l'innovation sociale.

Réseautage et événements :

• Safir a favorisé le réseautage à l'échelle nationale et régionale.

• L'université Abderrahmane Mira a organisé diverses activités, y compris des ateliers, des master 
class, et un appel à idées innovantes.

Contributions aux politiques publiques :

• Safir a contribué à sensibiliser et à influencer les politiques publiques, notamment en lien avec les 
ODD et la jeunesse.

Impacts sur le genre :

• Des mesures ont été prises pour soutenir les femmes entrepreneuses et favoriser leur autonomie 
financière.

• Bien que les changements d'attitudes liés au genre ne puissent être directement attribués au projet, 
Safir a contribué à sensibiliser à ces questions.

Amélioration des compétences des jeunes :

• Les bénéficiaires du projet Safir ont vu leurs compétences s'améliorer dans le domaine du plaidoyer et 
de l'ESS.

• Certains ont participé à des forums et ont pu influencer les autorités publiques grâce à leurs 
compétences en plaidoyer.

Résumé 

Le projet Safir a engendré des impacts significatifs tant pour les organisations support que pour les 
jeunes. Les organisations ont renforcé leurs compétences en gestion de projet et accompagnement des 
bénéficiaires. Les jeunes ont vu leurs compétences en plaidoyer et en Économie Sociale et Solidaire 
(ESS) s'améliorer, déployant des projets avec un impact direct sur l'emploi et leurs communautés. 
Safir a également favorisé le dialogue entre les autorités publiques et renforcé l'engagement citoyen 
des femmes. 

La capacité des organisations support en matière de gestion de projet et d’accompagnement de 
bénéficiaires en fonction de leurs besoins s’est renforcée. 

De manière générale, les impacts les plus significatifs au niveau des organisations support relèvent 
de la montée en compétences au sein de leurs structures en matière de coordination efficace des 
activités et de gestion administrative de projets. Les formations ont permis de préparer le personnel 
aux domaines du plaidoyer et de l'ESS. Des stratégies concrètes d'accompagnement des jeunes ont 
été élaborées, et les équipements fournis ont contribué à la durabilité des espaces d'innovation. 

Le suivi personnalisé par le consortium a renforcé les capacités d'accompagnement des jeunes et le 
ciblage de leurs besoins. De plus, le réseautage encouragé par Safir a permis un partage de bonnes 
pratiques et donné une voix collective à la jeunesse.

En construisant le cadre pour que des projets d’entrepreneuriat social puissent se développer, le 
projet Safir a contribué à l’élaboration de solutions innovantes aux défis du développement. 

La phase d'accélération a reçu 69 candidatures sur 91 projets incubés, illustrant l'efficacité du 
mentorat et de l'accompagnement des SAEI. Les projets créés par les jeunes témoignent de leur 
engagement citoyen et de leur réponse aux défis sociaux, culturels et environnementaux. Les 40 
projets subventionnés reflètent une variété d'objectifs, allant de la lutte contre le réchauffement 
climatique à l'amélioration de la participation démocratique :  

• 15 projets ont pour objet la lutte contre le réchauffement climatique et la viabilité 
environnementale des modèles de croissance et des sociétés de la zone d’intervention ; 

• 9 projets visent l’inclusion sociale, culturelle, économique et politique de la jeunesse ; 

• 9 projets ont pour objet l’amélioration du débat public, la participation citoyenne et 
l’amélioration des procédures démocratiques ; 

• 5 projets ont trait aux enjeux sportifs, culturels et du patrimoine ; 

• 5 projets portent sur les droits humains. 

Safir a également contribué à renforcer l’engagement citoyen des femmes dans le dialogue public, 
grâce à l’entrepreneuriat à impact social et au plaidoyer. 

Malgré une représentation féminine inférieure aux objectifs, due à des facteurs structurels, la 
dimension du genre a été intégrée tout au long du projet. Les projets favorisant l'autonomisation des 
femmes ont été privilégiés, et une attention particulière a été accordée aux besoins spécifiques des 
femmes dans les méthodes d'accompagnement.
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Rim El Khattabi, Responsable de pôle Funds, Bidaya - Maroc

Le programme Safir s’inscrivait très bien dans les actions, la vision et les cibles que touche 
Bidaya, c’est-à-dire des jeunes entrepreneurs sociaux. La nouveauté avec le programme Safir était 
d’accompagner des projets dans les Industries Culturelles et Créatives et des associations.

Le renforcement de compétences proposés par le programme Safir nous a permis de renforcer 
notre capacité de suivi des résultats et des réalisations ainsi que celle du suivi de l’impact des 
projets. Au sein de Bidaya, nous faisions déjà ce type de suivi mais pas de façon automatique, le 
programme Safir nous a permis de le faire de façon plus assidue.

Il y a également un autre volet intéressant du programme Safir qui est celui d’être mis en relation 
avec des universités, malheureusement nous n’avons pas eu l’occasion de faire beaucoup d’activités 
avec ces structures.

Safir a également été une occasion d’être intégrée à un réseau de SAEI et d’être accompagnée 
en tant que structure d’accompagnement. Nous ne sommes pas simplement des structures qui 
mettent en œuvre une action, nous sommes accompagnées et nous pouvons échanger avec 
d’autres structures qui nous ressemblent, des structures de la région qui font des choses similaires 
à ce qu’on fait au Maroc. Pour moi c’est principalement ça, le programme Safir !

Le fait d’échanger avec d’autres incubateurs qui rencontrent des challenges similaires aux nôtres, 
tout comme leurs entrepreneurs avec nos entrepreneurs parce que nous sommes dans un contexte 

6.1.	 Témoignages des SAEI
socioéconomique et culturel qui se ressemble, ça nous rassure et ça nous permet d’apprendre 
des autres. Par exemple, sur le volet université, j’ai essayé de m’inspirer de ce que l’incubateur 
algérien, ACSE, a fait pour travailler avec ces acteurs. Durant la rencontre régionale au Liban, les 
échanges nous ont permis d’amener des réflexions très intéressantes, aucune synergie n’est encore 
formalisée mais nous serions ravies de continuer d’échanger et collaborer avec les autres SAEI..

Tasneem Bsharat, Directrice de l’innovation et l’entrepreneuriat, Jordan Youth 
Innovation Forum - Jordanie

Notre organisation a pour mission de faciliter les opportunités entrepreneuriales des jeunes, 
nous souhaitons favoriser la participation active des jeunes par l'autonomisation économique et 
l'engagement social, le programme Safir a donc une grande importance pour notre organisation 
et s’inscrit parfaitement dans nos objectifs. Le soutien de Bloom et de Lab’ess nous ont permis 
de renforcer nos méthodologies. L’expérience a été enrichissante et nous a fourni des approches 
précieuses pour mieux accompagner les startups dans leur développement. Le programme Safir 
nous a permis d’intégrer un réseau régional d'incubateurs, c’est précieux et cela nous permet 
d’apprendre des expériences et des pratiques d'autres SAEI. Les synergies dont nous discutons 
avec les autres SAEI ont le potentiel de renforcer notre impact collectif et de mieux accompagner 
les projets sociaux de la région.
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6.2. Témoignages Jeunes

Roy El-Daher,
fondateur de Jbeil Eco Museum – 
Telten El Bled - Liban

« Je suis fier d’avoir reçu le soutien 
et le financement de Safir, cela m’a 
permis d’être crédible dans la région, 
de me lancer et d’être actif. »

« Le programme Safir m’a permis 
de développer mes compétences, 
ainsi que la vision et la mission de 
mon entreprise. Nous avons pu 
considérablement améliorer notre 
projet. » 

« Le fait d’appartenir à ce 
programme régional nous permet de 
gagner en crédibilité vis-à-vis de nos 
clients ou formateurs. »

Hela Majdoub,
fondatrice de Gloristory – Tunisie

Mouadh Gammoudi,
fondateur de Art In Maknassi - Tunisie

Hatim Jarir,
fondateur de Sala Doc - Maroc

Sayel Enad Gablan Aldala’een,
fondateur de Middle East Plus - 
Jordanie

Ibrahim Y.H. Owda,
fondateur de CanAr - Palestine

« J’ai pu rencontrer de nombreuses 
personnes inspirantes, à commencer par les 
autres entrepreneurs du programme Safir. »

 « La richesse du programme 
Safir est la mise en relation avec 
d’autres entrepreneurs ou des 
potentiels financeurs. »

« Le programme Safir m’a aidé à 
mieux structurer mon projet et 
ainsi à concrétiser mon idée. »
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